
Pour les Exiles 
Uyi plus ùê OU ans comnwni.a.t, aprea 

«B» expulsions brutales «t suuvaot inhumai- 
nes, l'ejüJe ver» 1 étranger, d'un fraud oom- 
Bre île Cwigrigatiuus religieuses. L« tamps a 
pesos, la <rt» a poursuivi »ou cours et cepen- 
dant la »besoins de nos exilés français »ont 
toujours très grand« ! Si la mort, consequence 
de souffrances trop dures, a fauché bien des 
existences dans les asiles des victimes de nos 
persécuteur-*. ta mat MjÊÊêUtA très nom- 
breux am; Lt?ux qui ont besoin dç notre 
pain pour vivre, ûe notre aMacMaa pottr lue 
porter l'exil. Mu« Ègéé, lia aval onulns capa- 
ble« il.' gagner leur vie. et les maladies, en 
diminuant peu à peu le* forces des plus vail- 
lants, nécessitent de plus an phts des solos 
OOûUJUX. an lertsaant dt plus en (lut las 
■•urea» de« maigre» salaires qui. il y a quel- 
«Jsta aanaes, pouvaient suffire aux besoins 9l 
minimes de nos Communautés. 

E; pourtant, qu'elles sont nombreuses, ré- 
duites à la dernière mi&ére souvent, ces Com- 
munautés qui ont été simplement tolérées, 
accueillies par pitié dans le» villages ou las 
villes de la Belgique et qui, aujourd'hui en- 
core, ne vivent que du travail tie leurs mains 
M de l'aumône des âmes généreuse». 

Il ne m'appartient pas de sonder ici oee 
cœur» pour y découvrir la souffrance la plus 
profonde, oeil» do no pouvoir plus se dévouer, 
faire do Man aux âmes, se dépenser directe- 
ment au service de l'Eglise. Généreux autant 
qu surnaturel», ces cœurs de vrais chrétiens 
savent que leur» souffrances sont acceptées de 
Dieu qui le» a choisis comme victimes, et plus 
la peine est proronde, plus riche est le mérite 
et plus ardente l'offrande qu'Us en font à 
"Dieu pour expier, pour mériter, pour racheter 
ce cher pays de France, dont leurs larmes 
et leur sang sont la rançon. Mai» »1 l'âme est 
écrasée par »on Impuissance d'agir pour le 
bien, il faut d'autre part, songer â assurer au 
corps les soins d'urgente nécessité. Et après 
dix ans, cette tâche* reste pour beaucoup la 
plu» difficile et 1» plus pénible. Habitué» a 
voir souffrir nos exile», lea populations n'y 
prennent plu» garda, et c'est moins souvent 
que des voisins songent A ae priver peur por- 
ter <mx religieux quelques »ufs pour les ma- 
lades, la provision de pomme» d» terre poor 

1 quelques jour». 
' Songer-y, rappele« souvent autour de von«, 
que nos religieux, no» religieuses surtout, ont 

I dans bien de» ca», un sort plus dur qu'il y a 
dix ans.  Ils sa consument toujours en  souf- 

itrant pour nou», c'est le plu» nobi» et 1« plus 
pur sang de Prance qui, 1A bas, réclame notre 

. pitié et attend notre aumône pour la vie de 
{chaque Jour ; Us nou» crient à genoux, com- 
me il» le cris» â Ole« : Donaee-nous aujour- 
d'hui notre pain quotidien, le pain ntnnen ra 

;ch*o;ue Jour, «our ne pas trop heur rhaura 
ide notre mort, qui août empêcherait de con- 
tinuer notre role d» victime et d'erpiatton 

Soyons  généreux,  que notre zélé ae fasse 
j contagieux pomr qu« parasol, nous puissions 
'ranimer ce beau feu de la chanté pour nos 
(pauvres, pour nos grands pauvre» si digne» 
[de notre   admiration,   de   notre   vénération 
■ même, parce qu'il» n'ont Jamafcs fait qu« do 
bien, parce qoe leur pauvreté et leur «ouf* 
ftanao as» rendent pre« saint» chaque Jour. 

Les öftren««« peuvent eas inijâs» à : 
UUe : Mm* Jaan Bernard, T. ru« de Cour 

W°* ,^*rI-HScP*,*r' I6- nie du Ttonvûl» ! 
Hm» Blnauld-TaJnfl, 87, rue des Stations 
Min» iVoulesraaias, 17. ru« du Magasin : 

Mil« de Clonard, «B. rue Royale ; Mme Wa- 
^trigmw. M, quai de la fesse-beau ; Mme Ed 
peooeuv, m), ru« d» le Louviére ; Mme Ver 
ley M«en, t, boulevard d« la Liberté 
Mme  Adolphe  Crépy.   17,  rue de Canuîeu  ; 

jliéiée  : "Vme ThlrUa-Descamoe. «v   rue du 
Fauboui-g-de-Béthune ; Mme Louis de  Beau 
Sont   r.oulevard  d« 1« MOMU» :  Mme Mao 

» Mae», SOS, rue du Faubourg d« Bouhalx 
Äoubt*» -MEM Hunt Wallaert, l, rue du 

Manèg« -    Mm«   Armand   M— »on,   S3, r ue 
Neuve , »nos» A.  LenoutrevPruvost,  u   ru« 
Cnevrau- 

Ttmreomf .- Mme Charles Théry, ru« de 
Tournai. 

MaubmmUn Mme Cétesttn Cordonnier — 
Arm entier** ■ Mme Clarisse. Ver ley. 45, rue 
d« Lille ; M-me Paul Lambert, rue des Jésui 
t»« — Ptrf.rhits Mme Ch. Jeanson-Dehan 
Château de» Tourelle«. — HtWbrouck ,- Mlle 
Blijwal ; Mme Henri Dejrroote Froissart — 
BotUeu. . aone Cortyl Çhomnart — Dwt 
kerqut M>oe Carlos nemsrd, U. rue du 
mm. — VaV neiennen Mme Maurice rvianv 
If, rue de» Foulon» — Cem^mf .- Mme Ai 
phonse Duverfer, boulevard de U L'hettd, r 
87. olaoe ei "Joia — Rnnvtntê •. Mm« Félt* 
D-h»n : V. e Louise Dehau.— Cv*otng : Mnv 
Henri Phiri »ne— ftouai Mme Joeenh More1 

9. rue d'FvnevrtUn. — >*fW«ei .■ vm« ch 
Mwsrrtr«. Oie t «nti n"Att|Ch-s — F> 0**mo* 
Mme de Von*ev*D«. — ÂTmmM*i*mtnt d'à 
vrw% M *v» rtu Sftrfel. Château d« Pvjtelle. 
par-La Ouecnoy 

T-4» li«tes seront remises aux journaux 
h L* Croix >, «La Dénè>*e ». « Le Journu' 
de TtoubaJx », qui voudront bien Ws in»* 
rer o>Tt» leur« colonne», ft moins d*avi« 
contraire  d« la  port de» donateur*. 
»MBMaMMe«»»»s»MMM»M^ 

A f Imprimerie d« h e *fr**tv fïu M«ra1 « 
Ixécul •« rapid» et «olffn»» 

des Tête- d« Levrts, Fecture», Memerandusn) 
Lettrée mer,u«ir :». Carte« d» twu 
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ni NE RAILLES 
Leii  persr»ruii-'s  qui.  pas; *rreur,   n'auraieri1 

pas reçu di lentrs do f^ir>. part dr- la mort <K 

M- vati/e Auguate VAMDIWYMCkÊLE 
MKM   olémwoi    BUTIN 

Prtsi4*nte die la Conférence de Saint-Ytiuent 
d.  Paul et de VŒuvre de $alHte-Mtsa*eth, 
Membre de» diverse»  Confrérie« de la  p*» 
ruine, 

I pieusimerft décédée â Oomlnse (France), dane 
s«. 7t> année, ie diiuauche t* décembre 1913. 
munie des Sacrernents de Notre Mère la Sain- 
te Egïtee. sont pnéïs do consid-rcr U i r■'-- 'il 
avis cordi..e une invltallcu u ,i-:-i-r nux 
Cjnvoi i« Service sjlonnsls qui auront 11- U If 
vendiBdf 2 janvier a onzi Leuie-*. en l'église 
dJ» Oomfnes »a psroisse d'où son corps sera 
<x>i. luit «u cimet.cre dud.t lieu pour y être 
«ahum* 

Le» Tépres. Matines et Laudes feront clioa- 
|«S   1;/   vt il'*?   à   5   heurt.»s 
L'aaSaamblée à La malaou mortuaire, 3d, ru« 

e la  Grre, a 10 heurea si. 
Oral du mole lundi M Janvier â il heures 

si d., i« j. losat 

an   145» d'Irxf.   : 
-*«r  avec   emnort   d'effeit«« 

Un  an.  — M* de Lauwey- 

-A.IS3NJEÎ 
OAIMT-QUBNTIN 

Le Syndicat taint-dean qui a déjà douté 
Ut.e rcf.n-aeatation sujppk-ntentuire du uxuue 
• Notre-Dame do Liesse », en donnera une s*- 
conde le dimanche il janvier ù s heures T? 
précises. C est irrévocablement La dernière. 

La réunion du 28 décembre a obunm i« 
même sucefts qui la» précédentes. Comme 
toujours Ü y eut foui» pour applaudir les ac- 
teurs qui s« surpassèrent, les choriste« «t le 
ballet 

La location nour le 11 janvier eet ouverte 
chef M. Mortl-Caron. 1, rue de Cambrai 

PORT DE DIMKE7.0UE 
du 30 décembre 

Lisbonn«   foei.  tn Aimée, 70. cap. Leroy, 
»eL Leroy. 

Rostock, vas. au. BUaabeth, 287, cap. Kars- 
ted, graines   Leroy. 

Huslva, vap. alL. VOlereel. &40. cap. Wils. 
minerai, Duchâtea«. 

SORTIES du 30 décembre 
Lnndre», si. ang. Attlc. 57. cap. Erlclum, le- 

ge DabeeKcr. 
Fefitmn   goel, dan. Auth, 154, cap. Laraen, 

lest. Pariais 
La   Rocnelle,   xoéL   tr.Glaneuse,   135,  cap. 

Corhey, sal. Leroy 
Hull  va». «" 

dir DebeeW 
Cardlfl. va 

Leiih. van 
lege, Moref 

ang. Rtttana, 2987, cap. Dickson. 

«njr_DOala,  »Si, cap. Carru- 

8610. Tup. 

REMERCIEMENTS 
Monsieur Henri LEL'REVT-FERniER pt sa 

famille très touchés des nombreuses mar- 
ques de svmputiiié reçue» ft l'occasion du 
deuil qui Vient de- le» fmppeT. remeTrtent les 
personnes oui ont assist o aux funérailles et h 
'Xihit du mois, ou, qui ne pouvant v assister, 
ont exprimé leurs sentiments de condoléances. 

(Communiqué du Comité d** Ecoles 
eathoilfups). 

MARCHES 
COURS OU  MARCH* RdCLtMENTe 

PI LA  REGION  DU NORD 
Ul\e, le 30 décembre IMS. 

AVOIHÏS 
jaune   blanche 

Gourant       ia.«5 
Prochain    -.    l»,Tft 
Janvier-février   .   îtjO 
4   »renier»    .    ULM 
4 de mar»     it».»« 

Tendance calme. 

UâS 
1S.90 
I9.-P 
19. OS 
11), 10 

BLES 
mux big., blanc 

M, 10 M Sn 
Mis M.»* 
M.SO M.4& 
M.3S M.55 
M.U M.Ti 

BEROUES. m dfr M.L 
Blé   blanc.   90.24   1 Hectolitre ;   Id.    roux.    . 

PuaasM» d» terre. 7.40 tas ioo kilos   — Oignons, 
francs,  id.— Harleou, So so I l»«ct. ;   Qare-ler». .■».. rfl 
.1    -   Fr^m^ge   HO fr.  le »»tatsI   —  R^nrr*-. 3'.«■ 
le kilo . (ijf , M fr   le cent. 

Lfcftl  uns de  vulallie» d» j.io A T (r,  la coaflu. 
Toi«   offleirun-  du   pain   d'apros   le   prix   du   bI4 

Axé  à  «aM   l h.-ctoliir»       pain   blanc.   0,38   1«  kilo : 
pain deml-blaoe. 0.39 -, pain bis 0.9». 

March* aux OUItaux 
Poids moyen       Prix  moyen  du  kilo 

A Is halle    sur pied 
1» 1," 
«.40 »,» 
•-'.lu l.l.'i 

rafeat eu eneaea raerra i rr. . aauuneeai Mi , 
pan . asorea i ;'■ . »xesnasaui, usa, 

rrix .:.n VïQ mio«raBDi. : aie blanc. M.M à MV). 
bté Peux, ao es a m.x. 

Rariiuts l ti.-ctolitra et demi, 44.M à ni fr. . lin 
jruts. Id., es A n fr   : flageolets.  Id., 5S fr. 

VAJ.FNCIENNES,   30  U-'ceiiibrc. 
ilarehé vu* bestititm : 
•Otbls ani"iit'» 97. Prix au kilo au poids vtf : 

ire q..  l.ot. ; -Je q . 0.M ; â» 4.. ««i. 
vaches amenée» 137 ; inreadue» 30. ire q.. 0,05 ; 

9e q . 0.« ; Se q. 0.78. 
Taureaux : amené» M ; Uinodu* 10. U« Q. 1.01 : 

S» q . 0.» : S» q., O.ffi. 
Veaux      ire q..   1.50 ;  9e q.,   1,40 ;  3e q.   1.95. 
Prix extrêmes fiosuf» 1,10 0.S0 ; Taches 1 fr. 0,75; 

taureaux 1.« 0,7t. 

99   Taches   .... »60   k. 
• •  »eaux     100 b 
'• moutons   . 5S k 
',Vi   1» rr 1 130  k 

COl'RTRAI.   99  décembre. 
Froment blanc, te fr. les too kilos ; Id. roux 18 fr 

— seigle 16,50 A 17 fr. — AToln». is rr. — rev«rol 
IN « I M ». 

Beurre, 3« à 3 en le kilo : oeufs. 3.64 a 4,46 le 
quart : pommes de terre. 4,75 à S fr. les 100 kilos. 

BéUUJ i 143 Tachai, us genl—». M taureaux, M 
bout*.   Au  total   : 304  têtes de  gros  bétail. 

Huile de colza, les 100 kilos. 74.50 ; ld. de lin, 
&M ld. — Uraiasa de coi»», indigene» M étrmng*- 
ret, M.M : ld. d» Un. s» fr. - Tourteaux d» cols«. 
13,30 A U 30 ; id. de lin. 18.50 & i9.M - Nitrate 
de soude disponible Anvers 95.50. — Sulfate d'am- 
moniaque M fr.  -  Oilcoré*.   U â U).ff&. 

SUCRE.  — 
— Pala n* 

AL0UOL4. 

LILLt. M déoejabra, 
Roux »8* • *.»».  — Culte  1er J»t, 97.95. 

, n.... — i.a«e hotte s kilos. «.••. 
- a« fia «inunnua. iiao. 

HAZEBRCH'CK, 99 décembre. 
153 blocs de beurre de 7.90 A 8 tr. le» deux kilo» 

•oit 5.100 kUos de beurre ; beurre en pieces de 1.80 
A 1,95 la livre ; œufs de 4.40 k 4.00 le» 96. 

Taxe du pain. — Pain de méDage supérieur dit 
de gruau. 0,85 le kilo ; pain ire qualité, 0.37 id. 

PARIS, 99 décembre. 
SUCRES    RAFFINES.    —    La    consommation    est 

toujours peu «npressee aux «ébats ; M «ours res- 
tent las mêmes. 

A  Pans   on cota en disponible ta» tM kilos, par 
wafon  complet  (5.1 0 kilos as  moins), et  suivant 
marquas aux usina»   non compris la taxa de raf- 
finaga de 9 francs - 
En caisses d« 5 kilos range». «S 50 A 67. — En CM- 

Prodvm acce. 
100  kilos.  suiTant 
de rafnnaira de 2 fram,^ 

Qro» déchets, en Sar-a   •* 
Irrégullers 61.50 & 69.M   - Pe» ' 

Sucre en  poudre, fli  4 tua 
llnessel 03.50 â 64.   - (.laces.  69 50 a 
cristallisé» extra acquit, 3C.50 A 59 
lîitllaé» an pouir» W.» A « 

CUXlR.WU^Ol)0nkSAV£N flD 

SfNfiDiÏCTINS 
; Olit AC 

COUHS DES METAUX 

LONDRES.  3o déoembru 
Curer«  comptant    —... 
t'uITre   trois    mol»     
EtaLn    coitiytant      
Etaln    trot»    SM1S      
plomb   cosrptaat     
7.mc •■■■  
Fonte» A OlasgDW  compt ■■■ 

C.   préc 
«B -/. 
06 t/S 

17t> 3'4 
m 12 

1111,10 
«1 6 8 
U   9 

C. Jour 
Gb 1/9 
se ./. 

170 3/4 
t7» 1/9 

19 t/4 
«1   5r3 
M   9 

LA BELGIQUE FINANCIERE 
(19*   ANNEE) 

Journal ïnc^trral» HnMoltr» ooinmarm4ftl 

Sommaire du numéro 0 
rnr«M  «t  Laminoir» de  la  provWanoa. — 

r^Tirn ûonni+t*- - Fi-peterie d« Q««tu- 
?£^    îammolra do  Marais. -  Bilan» «t 

faaSîh&Js?.s 1---1 
E -•sssrr.'tCaSÄ. ^ - 
IÉSMMi - Russie- - ctiMIKi«« : centre « 
sUSSrST _ France - Allemn/ne. — Russie. Bor?™ï,'tr- Textiles. - Industrl« Islnlere. 
Z gffS - artïlS - Houblon». - En- 
™u_ Marché de» rr«s — Rapperto : Es- 
^rÄc^gSS. - T«mw. de Llvoume 

Pour   recevoir   le   ]ourn«l   rrsfiitemen«   t 
lesMl pendant un mois, sldresser » : 

M. ALFRED I ATJKENT 
BANQUIER 

•,  ru»>   Nlcol«»-Le>bi«ne,   ULLI 
Admlïlsireteor ds la ■e((i«ui Pinanoier« 

ux 

30   DECIMBRE   1911 BOURSE DE LILLE »ou«..«* 
CHARBONNAGES 

C. préc,   C. Jour 

AIM   (part   fond.) 

BAJLLEUL. 30 
Haricot»  M à ■• fr   l'becsoliir». — Blé. M A •» fr. 

id. — Avotae, is rr. ie» to» kuna — Foeas. « fr. 
10. — Pallies. 4 fr. id. 

Beurra. 1.80 a 9 fr.  la line ; caufs. 8.50 A 4.50 le 
«nart — rommea «e tarre, 5 a s rr. le» i» kilos. 

c—c-tte   (la).. 
Cearriere»   ..... 
Crospln      
Douchy     
nourgee   «^..., 

30 DéonrribrtJ COURS DIS MARCHÉS A TERME 3. Déosmbra 

rm, rr». 

Courant 6 7B 
LHrc.-ian • 7S5 
.au.-Fev. 6 ÏB 
r»T.-M» e Ta 
Ma» VT. e 7T5 
Avr -Mal « TT5 
\lai-J-:ln 6 TI'J 

675 
«A 
B * 
e K 
6 S 
«a 

Juln-Iull « 75 
JH.-AOû 6 :e 
tMtës •■ 

-■p.Oci. • U 
>rt.-Nov « » 
ov-Déc. C 315 

Jéc.-Jan. — 

»77 
• 7» 
• «35 
6 456 
G 360 
6 3» 
63t 

Fenn». — Vantes 

M'MM. ItVHAIVI * W. Taw Mltl«-!.«!« 

C 196 
606 
5 »75 
5 92S 
5 90 
5 875 
5 ats 
6 80 
5 778 
5 75 
j> 

100W 
août. 

6 15- 
6 10 
6025 
5 975 
5 9» 
o 675 
5 ai 
5 8*5 
5 825 
5 80 tm 

e is A 
e îo' A 
6026 A 
600 P 
596 A 
5 90   A 
5 »76 A 
6 85 A 
5 825 A 
5 80 A 
67» A 

164 50 
184 00 
164 00 
184 00 
184 00 
164 00 
lato» 
164 00 
184 00 
1«4 00 
184 00 

184 50 
183 00 
185 00 
183 00 
183 00 
183 00 
usa» 
163 00 
183 00 

IS8 

184 50 
163 00 
188 00 
183 00 
l« 00 
1 00 
M)M 
îes oo 
188 M 

ISS. 183 00 

— le  îo^  
Xacarpell»  
ferfsy  
Fil nos-1-Haches 
Lea»    „ 

— le   to*..«.™ 
LUTln      

— aw   - 
Llgny-lez-Atra 
Maries   80   %  
Maries 70 %....... 
alarlea   «T  
SfaurcniD    ._  

eoe— — - 
am — 98« - 
•006 — 800T — 
•904 — 81» - 

193 90 134 50 

818 — 815 — 
4M — 465 50 

7450 —          
716 — 715 — 
768 — 7C6 — 
570 — 270 — 

67 95  
1404 — 1500 - 

149 75 IM »5 

Ui K 

3150 - 

C. prec   C. Jour 
Nord   d'Aiais       e» —  

Ostrtcourt   ..-.__..   385« —  
TniTsncellea   ..—   i** —  
vendln-l-Bétn.   « N R     89 — 
vieaigne    * îsa» —   ie»s — 
-     H    10"-*..- 17« -     170 - 

BANQUES (ÀctlonA, 
Credit  du   Nord... Sa» — 
v'erler-Decrolx i340 — 
soc. prêta arrotn. 

Argentin»  (»et). 5«— 
soc. Frets amotn. 

Ar«. |a-Ma«U S» — 

VALEOTL« DITEMES 
oaz   T'n i miniiiii es» — 
rtuusseau    «t    C... 59» — 
Si-Sauv'-Arras    ... 300 — 
Blsxhe-St-Vaast 
Margar.-Bétn_    . 
Denain-Anzln.... 
tses-LlU»     

La   L n ce i*»..„. . 
StmsJle-Manb.    .... 
Karpatbes    (act.). 970» —   SOBO — 
Karuathes   (pills) 319» —   8900 — 
pet    Dabrowa   (a) 1090 —   1103 - 
Pet.   Dabrowa  (p)    58» —  
Chant,  de  France 55» —     555 — 

C- prec   C. Ko» 
Etab. Wibaut p. 
Lait N. France... 
Daitsi>aul-«av«z . 
St. B. Feuillette 
Soc. Prêta nrpota- 

en Argent- 5 % 

HOUBLONS *% PETROLES 

BAILLXCL, » < 
HOUBLONS. — Marché calm» arec qneMroes aat 

faires traitée» de ise a tas francs. 

ANVERS. 99 décembre. | 
HOUBLONS.   —   Le»  t»   kilo»   fob   wagon   Anean» 

Alost  : disponible nouTSlle récolte.  «7.80 A 150 n\j 
Tendance calme. 

PETROLES.  - Raffiné américain, les 100 kilos t.. 
disponible «.75 ; janvier «5 fr. ; 3 de terrier BA 
Tendance  Terme , 

PETITE BOURSE AU COMPTANT 
du M dôesmbrc 1913 

Wl.Ft'RSl PRÉC ,CLOT 
184 —       —— 

489 »     48950 

OBLIGATIONS. — Bélnun» 1919. 
479.  — LléTtn  lfrlO.  45Sv50. 

4100 — 
17» — 

9350 — 

1061 —   1058 - 

15 dAcembra. — PlTta-LLU«. c. 
n. s. brut 50. net nom. a, port., 
g» ST. — Tramw»r»-Electrique» d« 
LUI» et Banllout, a. 19. brut 
•t Bit. 10. - Malier!»» Franco- 
Bal»«», c. n- is. brat S»c net nom 
19,90.   port.,   ISaSO. 

Si décembre». — Ooorrtere», c. 
n. es. brut »t.50, net nom., at.sa 
port.   98.970.   —   ADlcbe.   brut   40: 
net, ».40 {détaché I* t« norembr.) 

C<mpom   attactiit 
t" Janvier 1914. — Anzln. brut 

ISO. net 1(4 (détache le 1er BH.T. 
1913). — Banque veriey-Dacrolx 
et C . «rot i»; not lé.40. 

io lanTler. — Oetrieoort, c. n. 
il. brut ao.  oet nom.. 57.09. 

a sa «> «5 
fci-VSl'I li . i MHJ... 
E-Ca.li» .»«.. i«oi> »... 

k.«--t< '- «'  *J 

a*   »  »    >'i K »3 7é n C« H" 
a.M*«i>' S ^-t«*l 
U*ar- ■ , i tr 8;s  .. i -n« 
Cr.Lr ■ !■»»»* l     i- 1 7*   .. I    -it>i 
Baaa4« ' ■ ■• 
0««i«uiJ)«. 

lit     . 
ail .. 81. .. S  rtM.u;> 

Bat...  9  * .. ï    -un 
Mia  IIï • t. lus .. 

14. .. 1».  .. - K» 
Ori-n»  is.o.. 13 4 .. 
Bas»* ...... ■*■ . '.-» .. XsriSt t.. 
ru  1» 4   . 1* -. .. •**     » >   ... 

OiMlll   !.. 
1       3*''... M.   .. O.   » (o.ur ) 
i»-  »#i... S0< .. S0    T. M «d. tW.Se/. 
ia.j  MI e IAJ 50 P.L.M.lfiM.t 

v Ai.tt Bs ; mtc fCLo» 

.'M. J 
> iti ..i 

Si«.. 

lu .. 

53 
B 
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BANQUE   L.   DJPONT   &   C* 
Caillt    IndmstrMIt    tfs    Nord 

CAPITA.!.   ■   XrmOhT   MII-.I.IONB 

LILLE     f     61.   Rue   Esqaermoise     jf     LILLE 
Valenciennes, Douii, Cambrai, Stint-Amsnd, Anithe, Le Ques.ioy, Le Cte^u 

Tovtn  opérations   d»    BANQUE    et   de    BOURSE 

.»•* 
GüflnssEz-vcüs tir numt 

La»» i-t.ai - ntio*'«Lii «MpulMWaHst va. wm*m»m. Ma 
•Sii«IU ..-i,.BiiqoMi .«. |alu«a B-Oft MM dVIi.c^iié. H tu 
prm»ia M v-u\ $r***1r \am ««■ ami>«K. Vnu qai Ma****, 
"'■fl"i   *r*«l»03)Br   «  ^ - ■ ■- ■    ,    m |  i-ltmtl -il 

toujour- IvrnTil-nr», JHOIH.B nai.i   L~. qu» D •» * sala »Baal y 

«i>0^ 

CHOCOLAT O'AlFIiqfflif 
CACAO O'IBHaBJI 

Dépôt : 74 bis, ma National», LILLE 
T<i.t nions n -s* «t 

Vanne   Sont     Calme   calm» Calm» 

L*   H«»r» 
Fret. w | 

Déoanb. 
Janvier 
Février 
Mars 
Avril 
Mal 
Juin 
Juillet 
«ont 
Santemb. 
Cksobr» 
Noeamb. 

»r» JUav-Tan  . 
|    »«lr rr*t   |   >m*j 

m 75 
»75 
61 00 
«1 » 
ai M 
61 75 au « » 
es 50 
« 75 

60 75 
80 75 
a 75 
61 00 
61 r» 
61 50 
61 75 
«t 00 
6! Î5 
« 76 
« 75 
aos 

woo 
Re 6» 
60 t5 
60 25 
«0 75 
«1 25 
61 50 
61 75 
K 00 
et et 
« M 
62 76 

I 89 
e 89 
90t 
9 19 
• SI 
S 44 
• 54 
• U 
9 71 
7 71 
9 R4 
9 8» 

171 
« 74 
8 88 
9 03 
9 17 
9 SI 
9 41 
»51 
961 
970 
975 
9(0 

Transact.     10.000    SOW   28000   2900   91 600 
Tendaac» Calme   SOUL   A.»J.  A.B.».   Seal. 

M.W-V.V*. — casons. — nerpttes pmfc.D.»*: 
63000 b.i an 1912. 83.000 b.: an Uli. 36OOP b. 
.lut*       i-rev       i*' «t.   h« ai.   I* av-   s* av. 
Me.        1M5      12.9»     »S»     .....        
Janvier  Jt.05      11,07      lt.01     U.0B 
Mars       12,39      12.S9      12.Ö      ît.i?        
Mal lî.S       12.32       12.5      12.S5         
JuUaJL.    I2-33       1Z-M       ■*•"        ... 

neueaiolaaraelna. — LA1.SE& — Afta-io 
r....«>  a  ts  .orbellla : 
Ba'JTSt de Roubaix. — 5.000 k. a 6.175, Jan- 

vier. — 30.000 k. 6 6.10. Février — 5.000 k. à 
6.05. Mars. — 5 000 k. à 6.95 — Total : 45 000 k. 

Senne de Towicaina. — 15.000 k. t 6.175, 
Janvier — 5000 k t S:»5. Mars. — 500C k a 
5.920. Juin. — i.UOU k. . 5.875. Août — Total : 
30 000 k 

BOURSE DE BRUXELLES » DECCMBRE 

foans e'Eut.  Proeoaoo», TUi» 
OuTart Clot, 

nou J %.f SOT     MS .-- 
Conso   loti   1888. .       » 76 79 — 
AHT«TS   IMS,   2   %       70 M 70 76 
Bruxat.  100», 9%      2 * ZZ 
Oand  îeaO.  t % ..      «t 9» «9 75 
Liège   1900.  9  %...  

METALLCaQlES 
Acier»    -    -Ä eïl~ 
Aiajiaur   _-     1000-3- r»- 
Asnte* «•  Ouarr»   S90B — nos - 
Aaa»eB>ia-rnu   •-    2fc -- 
La    BrnraOa»» _     99» — 9«9 — 
CocAertl    1*» — — — 

Minerra   Motor«, 
Oa«T*» 

—   Basa» 
«ma  laos 

i9A 

„A  ut B   m so 

) u     — — 

ThT-W-Chatnaa   ..   »«9 - 
Constantin,    cap-     07» — 

2Mft - 

9175 - 
CHARBONNAGES 

Ahhoot   «t   B -r«  
jUnercoBor     ttao — 
Andartum   ..-  —— 
Au»  et   Boooar.. 450 — 
Arbre    St Micbai .  
aerulaaart      385 — 
anis-a'ATToy      
Bols   St-ntv«l    n. — — 
Bonn.-EapArane.   . *ioo — 

— prtT   
— ord.         . i&ew — 

aortnajr    central 150 — 
Charbon*.    Mira« SSO — 
Chrraliere»    Dour uni — 
cotseorrte»       »^ ^ 
Coorc»a»s-Sor«    . IBM — 
r.spér     Boan-rort MO — 

Est   de   Ltèee... 

r'nnMine-t'Bveq. noo — 
^osson-Laa-aasc   
JoulTae    „ MM — 
iJrana-Bulmna.... MM — 

—        jouis.... — — 
ürdv-klacb     Doar te» — 
Ord-Mambenr«   .. 137 M 
rtam-sur-Sambre — — 
■lajaxU    _  770 — 
Oortua      1791 — 
lioraa   »t   waam. 7M9 — 
itou III ères-t nia»  
Ke»sal«»      U05 — 
La   Bare     A» — 
L.ouYt*r-S-Lon» 10» — 
LeTant «u  rtenu «eoo — 
«ariémont    esso — 
alonceau-Font.    ... 0305 — 
Motl-S-Culpart    ... MM — 
^•«1-CAarlaruJ   ... tnu — 
sor« a»  B-da-C MO- 
eanen—  Be»«j„. «o- 
=»otrl»r     _ os — 
'rod.   ao   Fienu 8980 — 
R*Met»LeT»i   _. — — 
teaaM de CB&rl IMS - 
^aer»-Uadama    ..  
•irepr-areao,   ... t*wo — 
"rleu lalsin      1075 — 
Qls-Oueat-Mons  

wertster       
ZINCS 

\storMnn»  .....—. —— 
ustro-Beire     w» — 

vaaida       
vuuvall.    Moots».  

Ord        977 50 
r'UHIe   Montarne  

OLACEBIES 
voTaiai»    -,„ MM — 
Midi    da la Rtisa.»  
Nationales   Balge» 1715 — 

VALE uns COLONIALES 

Oorart      CiûL, 
w—    n » 

..    9000 — 9025 — 
«I» — 9100 — 

_   C     075 —  
-       OIT.     _„...      at» - _ _ 

ACTIONS  STTSSNUBBEJ 
Allem.   naiminsp    loio —  

Taaai   (tom  
iaUQga.   prlT. 

Un 

TRAITEMENT 5r*PCtAL *t>* »tT-CTÎOB» 
o>    ESTOMAC et tîr»  INTFSTINB 

MALADIE» HERVEUSE«   «Sa. 
CURES B» Reno» M B» Oonval»a»»ia— 

INSTITUT     HVDBOTHERAPlOrt     ET 
DIETETIOUE.   »oos   la   DtreetMn la 

booiow- VOIT, B»»Mooour» tB*4ft««e). 

Jw» 

- SMiésie  .... 
- Stoiber» ' ^_ _~ 

An. Cnln Eng. K M — i» sn 
Caa. : Cto PM. in» - — _ 
rraao».   sauln«»..      — — _ _ 
- Da   tap....   

Lu*«m.  : Burbac    17M — ITW — 
Russie    DniaproT.   aoiO —  
- M*t     EuM-bel    MM — los» — 

CBANOE. - Pa»iar français 
prix  moreaj,   100  «un. 

BOURSE DE LONDRES 

71 S/« 
m i/o 
m 14 
U 179 
70 9?» 
»sas i 
9 tVM 
5 1*1* 

tl/9 -/-      . 
» »'4 

MM l« 
4 lS'l» 
1   4«      | 

71 1/4 
M \f» 
« 1/9 

lUiArteur«   ... 
Turc   Unifié . 
Banque   Otto. 
Rio  Tin to   ... 
Con soi-    Qotd 
East Ban«   ... 
aaad   Minas 
Char teml    ...      18/7 1/9 
Bob   Uold.   . S 3/4 
Change s Part»   Si 35 1/9 
Escomp    Banq       4 13 18 
Fret e. tira»     4 t/B 

70 7/8 
9 5/M 
9 tm 

■I  Lit DAMES  VOULAIENT COMPARER 

BANYULSTRILLES 
QUINQUINA 

IVM Ma» Me aaantifs eo>»tni» [«sBaflM 
«lies n'en prendraient Jamal» d'autre. 

est soigneusement [réparé 
«va« wa   wioux   v4r»   pur  «t »K«HI» 

at I»  melltaur  quinquina 
DEMANDE«    o UM  TRILLES » 

et exiger l'AUq J tte «ur la bout«»)»» 
av«c la mol i QUINQUINA » 

LA SOCIÉTÉ GÉNÉRALE 
(BANQUE) 40, r. de la Car»,  ROUiAIX 
1. pi- dB l-Hôtel-de-VIHe. TOURCOING 

Ordre de BOUTM. — Opérations aur tltr«s. — 
Paiement do contons.—Servie« d« ennr«^roT*« 

•ST? 

■v4s «st Nord.  ». 
L» gérant : Ch. 

m« d-Aa«1»t«rT». UtU 

jm m 
D1LL8TON   DI   DECSMBni   1913 

US PRISONNIERS 
de la mer 

' Pourtant, ee que nous jpowvtons an Infé- 
rer, e,'e*t que nous n'allons plu» sûrs 
d'allar au Merci. 

C«at qu« non» n'éliotu pa» irr^rn«Viia- 
biement  perdus. 

.tous pouvions à*T\c -ne or« •aperei' I 

G« ftil à C« BMszVnt alor- qua n. u» nous 
regartjion«, Tvonnec et moi saaa rien dire, 
que ae prastuirU te choc qui mit fin A 
no're errarK« sous-manne. 

U fut «i une viuleiu« moule. 
L« bâtiment entier gémit dan» «a mem- 

bmra tuut parut craquer autour de nou« 
«t M crus à la dWocatloo complete de la 

eÜL*o" de'ox  lampe« Edison i'étaignirent à 

taJl°me »entli proJrU «EMI un bolide 
Dontr» la port»> de I« machinerie et jy 
butai sur le corps d'Yvonnec qui in y avait 
PIt?!Mrn>m« temps i* planchar * mcl na «t 
Bn« avalanche d'eau ooua inonda <i« la Ut« 

*^Ptla pouvait être qu« rinvaeion de la 

*C«tt« fols, r'éUit li An et serra oontm 
(a ocr»* d« mon ami d« la dernière fleure. 

je l'eatandi» murmurant un nom et un» 
prière. 

L'obeeuriu- -'étntt faite opaqu«, lourde, 
JTreusement »iniftr«. 

Un «Mnxlerne, puis uu troisième choc, 
noins violent que le premier, se succé- 
aèrvnt a (TneiqtMri »eeondes d'Intervalle, 
auHia de nouvelles avalancbea daau et 
l'Inclinaison du plancher o'aceantua. 

Puis un bruit étranf«, strident ae mêla 
au  njnfiernent alourdi de la machine, qui 
or'mualt ù marcher et. recroquevillé sur 

moi-rnéme,  frémiss)»nt. le» yeux dilatés, je 
serrai plu« frrtetnent le oorps d'Tvonn«o. 

Je la »crun inerte. 
Apurement, n avait été a«snnirBd par le 

choc  BOnt   il  m'avait   moi-mAm© préservé. 
Et Je rue retrouvai seul dan? cette nuit 

profoBde, attendant l'heur« suprôcn«. 

Je veux parler, crier, ma langue para- 
lyaée me refuie tout service. 
' Je secoua Yvonuec, il n« répond rien. 

Et toujours ce bruit étranga, participent 
du s/rineement de la «Irène, bruit auquel 
semblie bailleurs rorre;r>und[«; un mouve- 
ment plus précipité de la niachine. 

la«a pistons bailout en effet dans notre 
réduit avec un«* vitesse radoubl«« : os di- 
rait   que  le   nioleur   •'•fTole. 

L'arbre de co:iche «Vst-il cassé ? 
Eat-«« lui qui produit hr-s de notro ré- 

duit celte infernale st"ideoce ? 
— Y\noi'co I  Yvonnec I 
Je rrrouvte la parole pour l'appeler dé- 

»»»xiL'rc'mL'DÎ. 
Q* I le» minute» «tTr«u«a» I 
La rnort d« won pompas/non, dont je n« 

doute plus«  m« plonge dan« ua«  u.ie lie- 

tresse que je ne songe pas à fair« la oon»- 
tatatioo easentialla. 

C'est que t« neapire. c'est que l'eau ne 
nous a pas atteint en ee point du compar- 
timent où la violence du choc nous a jetas, 
c'est que la coque enfin n'a pas cédé. 

Me» malus tonnantes cherchent le vi- 
sage de mon ami. 

Je si-n» un liquide chaud m'«u*ïuer les 
dolati. 

Plus d« dout«. Ces* du «ans; : la téta» 
1rs cheveux, la barbe en sont inondés. 

Le pauvre Breton a le crtae fendu... 
— Yvonnne, Je t'en   prl«. réponds...   tu I 

m'entend» ? 
Enfin, »u bout d« qualquei m nut*-- qui 

m'ont paru des siècle«, une plainte sourd« 
•'«xhal« de la poitrine du quart if r-ma'!». 

En même tempe Je «en» un« K^rère pres- 
»'on da sa main que je tiens dans la 
mienue. 

J« relier« mon appel, U presse de nou- 
veau ma mam. 

U n>st pas «n «tat de ma répondra, niais 
11 m'entend !... 

Oh I mon Dieu, faite» qu'il vive I 
Si le ta'ut est proche, qu'il luise p'^ur lui 

comme pour moi \ 
Si c'est la fin. que je ue raate pas »cul 

trop loiia'einr* !.„ 
Je n'ai injc de Ufèraf eontunnn»... Aïn» 

cervenu funi'ttonn»;, je «'herciif? a me rendre 
euinple de ee qui ,-st arrivé. 

Ma prtTi 1ère pnnuée est que mms venons 
de heurter la bordure de i-oerier» qui rou- 
i-onue la côte orientale du rri'iV 

("ett ■ muraille gratrlique que surplom- 
bent dea ailons d« «00 a 400 mètre« délA- 
vatlon, plonge à pic de 20 A Tu) métras Haas 
la mer. --.--,■'" ' 

La Likctl.il* a dû m 

mur quelle abordait aoua un angle aigu   : 
S ace 4 celle inclinaison, elle ne s'e«t paa 

rasée, mai« elle a dû briser ses deux 
hélices et maintenant, sans doute d« sa 
pointe, avait fichée sur le fond, elle s'nrr- 
Doute contre la muraille rocheuse, arrêtée 
pour toujours dans ta course vagabonde 

Car nous sommes immobilisés, cela n'est 
pa» doutoux. 

Nous ne tentons, plue aoua noa pieds le 
tarurage, le« balancement« qui nous «•>• 
couaient tout à l'heur», et si nul indire 
ne permet à ceux oui nous charebeut de 
nou» retrouver, c'est tel au point incomt'i 
Ou la f.ibrihtlr vient d'or r per, que »V«t 
tarmui'-i.1 notre odyssi« «t que va se fermer 
notre      nb« 

J*«n .jts 'ii d« mes réflexions, quand un 
mot BUcedéant à une nouvel!« pression de 
main, nie prouva que mon compa?oon était 
seulem-nt ploniré dans un dattii-évanoul»- 
sement ni qu'il en sort peu A peu. 

— Am| ! 
— Oui. ami. Ja suie là— tu a» bi«*aw ?.. 

souffr»»-tu f 
Au Heu de me répondra, Yvonnec se aou- 

lèvp bru*quemenC On dirait qifun pois- 
sant cnuiant éleatriqua vient de le »«e>uer 
de la tête aux pied». 

Sa main serr« de nouveau la ffiif>:me. 
mal« celte foi« avec une force qui la trans- 
forme en étau. 

Kt, lout ft, rarma, sa voix enerA'e tauqu«, 
ha^-'tai'e, n:;,rtelée. 

— anoBie... tu anifinda lajovhéli■■»■■; f 
— Oui, d'*-Je. mais tiens-tel tranôaule 

Jusqu'à, ce que J'aie lavé ta^nlai**... Ti, a« 
de»   »i:uui'iit4w ? 

— EeouU done, rapMn«>ü d'un« voix 
ftisr»at]*rrte... preiatae Irr.périeo*«1- rr» plat** 
n'ai r!ed- 

— Elle saigne beaucoup pourtant. 
— Ca n'est rien, ami, rien, te dL—je, 

puisque j'entends... puisque je comprends... 
Tu n'entends donc rien... toi? 

— Mais si... 
— Alors comprends donc ce bruit™ c'est... 

e'est le brait daa belie«* tournant à t air 
libre :... 

A Voir Here 9 
D'un bond Je rule aur pied. 
Et j'écoute, haletant moi »oui, j'écoute 

autrement que je n'avais écouté, compri- 
mant en vain les battements de mon cœur. 

Et ce grtnC'-m.-ru qui vient du dehors me 
parait aTora la plus douco, la plus divine 
des musique». 

Car je le reconnais maintenant. 
Dans mainh-9 traversées rnouviMr-ntéee. 

entre Marseille et Tunis, j'ai entendu plu- 
sieurs foil ce ronflement qui parait sinistre 
aux heures de tempête. 

Lorsque le transatlantique tangue «t 
plonre de l'avant ecus la vague, l'arriéra 
•ort d« l'eau. l'hélice apparaît à l'air pen- 
dant quelques secondes, s'affole, et sa rota- 
tion désordonné« M traduit par la plainte 
hululante d'une âii«-n6 qui n'aurait qu'une 
note dans ie guslar. 

Coat bi«ti eela .' 

Mai« les hélices bor« da l'eau, c'est la 
Libellule revenue a la surface ! 

Cest  la Libellule toi;t  prè» du la cote 1 
C'est   le Bnltii tout  pnxh« !... 
Mon cn-ar suranulo dans ma poitrine, ù 

bond« rlP-îOMnnnés. 
C'en t*st tatt 4« L» réiiignaltgu de (ont à 

,TJ»'è»nt- t*»Vi«ete VrWr-""1   Lnf1       J 

Û Joie, joie fuilc, exullant«, débordant« L. 

J« eerre Yvonnec dana mes bras, me bar- 
bouillant moi-même de sanj, transporté du 
besoin de clamer mon retour à l'espoir, k 
la lumière !„. 

Car nous avons un bonheur plus grand 
encore que nous ne l'avons supposé tout 
d'abord. 

Ces hélices qui jettent leur plaint« af- 
folée à l'air libre, elles appellent* elle* 
poussent la cri da détresse que noua ne 
pouvons jeter nous-mêm«« et qui va attire» 
l'attention. 

Même ai nous sommes échoués sur Is 
côte rocheuse du rivage oriental où lea co- 
lons sont rares, où les indigène« ont ï«erj 
douar» asset loin du rivage, pareil bruit 
ne  peut pas ne  pas être  entendu. 

Tout le monde connaît l'engloutissement 
du sous-marin, les Arabes comme les Euro- 
péens ; la première pensOe qui viendra à 
tous, c'est qu'il émarge pour demaudar.di: 
«•tours.   

Le golfe est sillonné o> pécheurs, tea ta 
teeux de Malte longent le rivage de pris, 
«es douaniers   veillent  au sommet des fa- 
lai*« : non il n'est pas possible que nout 
ne sXrfoaa pas secourus. 

Et jamais. duaeeVje vivre plus de cen{ 
ans, ne s'eiïacera le souvenir de cette mi*. 
nute itioubliabl« 1 D'eu que e'est bon la vt«« 
quand. ;iprès en avoir fait abandon, on 1« 
retrouve soudain dans la plénitude de aon 
«ubéra'iop et de ta lumineuse aplendeur i 

Maint-nant, U a'agit de t«uir jusqi»'* ot 
qu'on arriv«. — 

** *.'^îr^ ■ MflaM i 

«Capitaine DAMIUI, 

S»»a«aBBa»js»aB»»^ 


